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Quotidien de Roubaix-Tourcoing et de la Région 

M. UVAL A EU A PARIS, 
D'IMPORTANTS ENTRETIENS 

avec les autorités occupantes, 
les préfets régionaux 

et des militants syndicalistes 

t S S ' l S T ' ^ I ^ ^ * V a l " "t.] P * r U c u H * n » » « n t le Statut du per-
Jouroé lundi à Paria et est parti scnnel départemental et c o m -

tmxn* P 0 " r e n f * r a Vichy, munal . 
L*i o o m n m l q i i * suivant a ete{ Dans lapres -mldl . 11 a et* pro-
PUhUé au sujet de ses conversa- j cédé, sous la présidence du minis 

tre des f inances, a un examen plus 
approfondi des questions économi
ques Intéressant les populations d;s 
deux zones. 

D a n s l'après-midi, encore. M. 
Laval a reçu à l'hôtel Matignon 
des mil itants syndicalistes de di 
verses réglons de la zone occupée. 

« M. Pierre L a v a i chef du gou
vernement, a e>i des entret iens à 
Parts avec les autorités occupantes. 
Cas entret iens ont porté sur des 

* questions ayant trait à 1 occupa
tion. 11 s'est entretenu ensuite à 
d e u x reprises différentes avec M. 

A r * t t Mtfcaasadeur d^Allemaene. ex-confédérés: c h r é T i e n T V p r o f e s ' 
mJ^T^°'^' M d<" B r t " ° h - délé- sionnels. convoqués à P a n s par le 
t u é spécial du gouvernement fran- I ministre du travail 
cals auprès des autorités a i le- Ces mil i tants syndicalistes, au 
m î ? d S î - ' . ^ , nombre d'une centaine, se sont 

M. Pierre Laval a présidé le m a - | réunis sous la présidence de M. 
t in une conférence oui réunissait Hubert Lagardelle. e t pendant prés 
pour la p r e n d r e fois a Paris 1er.- d e M h P U r e s . dans une a t m o -
setnMe des préfets régionaux. 

Le chef du « c u v e m e m e n t a don
n é aux préfète ses directives sur 
tous les problèmes essentiels. 

une a tmo 
sphère conf iante et cordiale, ils ont 
procédé à un échange de vues, 
d'une part, sur les condit ions 
actuelles des travailleurs, d'autre 

Situation critique pour les Soviets 

Les TROUPES ALLEMANDES AU DELA du DON 
La voie ferrée Moscou-Rostov 
coupée en plusieurs points 

* 

L'aviation soviétique 
a subi de lourdes pertes 

^fT'L'T.1' «vilainement . l e s ^ n . s u r ] a m l s e e n a p p h c a t l a n d e 
m-olet . d . M m, , ta « m „ i l « rté- • , a ^ ^ ^ t r a y a U

 P P projets de loi sur les conseils dé 
partementaux. le maint ien de l'or 
dre public et le recrutement de la 
main-d'œuvre . 

Différentes questions adminis
tratives ont été ensuite examinées. 

La Corrèze 
ACCUEILLE 

AUJOURD'HUI 

le Maréchal 
Vichy, 7 Juillet. — D u Journal 

de la radiodiffusion française : 

Le Chef de l'Etat a quitté 
Vichy dans l a nu i t pour arriver 
A La Courtine, vers 10 heures, 
se rendre ensuite a Tulle e t y 
consacrer une partie de sa Jour
née et assister à la réunion de 
la corporation paysanne. 

Par lant aux paysans de la 
Correae, c'est « tous les paysans 
d e France que le Maréchal 
s'adresse. 

Le Chef de l'Etat est a c c o m 
pagné dans son voyage par M. 
Lercy-Ladurie. ministre-secré
taire d'Etat 4 l'agriculture e t a u 
ravitail lement ; le général Bri -
doux. secrétaire d'Etat à la 
guerre ; M. Jardel. secrétaire 
général d u Chef de l'Etat, e t M. 
Bousquet, secrétaire général 
pour l a police, ainsi que par les 
principaux membres de ses c a 
binets civil e t militaire. 

Le reportage de Jean Mas-
s e n sur le voyage du Maréchal 
en Corréze sers, diffusé pour 
l'ensemble de s postes de l'Etat 
français aujourd'hui mardi, de 
19 h. 45 à 30 heures, e t mercre
di, de 12 h. 50 a 13 h. 5 et de 
21 h. 15 à 21 h. 30. 

(Ph. Belgapresse). 

Les lycéens de Paris sortent de U basilique dn Sacré-Cœur 

où ils sont allé» en pèlerinage 

L'Inde attend avec impatience 
les décisions du Congrès pan-hindou 

dont la politique exige le départ 
des Anglais et l'indépendance du pays 

secteur où se développe la progres
sion des troupes allemandes et allier» 
se trouve de ce fait, sans nul doute, 
coupée. 

La situation est critique, 
avoue Radio-Moscpu 

Istanboul. 0 Juillet. — Radio-Mos-
oou a déclaré que l a situation deve
nait de plus en plus critique pour 
les troupes soviétiques combattant 
dans le secteur de Blelgorod. L'ac
tion destructrice de la Luftwoffe 
fraie un passage aux tanks. La pré
paration d'artillerie est la plue forte 
qu'on ait enregistre sur le front so
viétique depuis le début des hosti
lités. 

L'activité de la Lufticaffe 
Berlin, 6 Juillet. — Dans la nui t 

du 5 au 6 Juillet, des terrains d'avia
tion situé» au sud-ouest de Moscou 
ont constitué une fois de plue l'ob
jectif de3 raids de la Luftwaffe. Des 
coups directs ont causé des domma
ges notables aux pistes d'envol et 
aux bt'.iments des aérodromes. Le 

. j terrain d'aviation de Kallnln. au 
mitre séance à Wardha. Auparavant.! p . , M M . Qandhl. Azad et Nehru.Jex" v à V î a p o " i i l a t £ n S u t ? I n d . i " * * - ° J « * « • » « « - * » . • « • * «*• 

ttaqué par l'aviation allemande. 
L'aire d'atterrissage a été «ventrée 
en plusieurs endroits par des bom
bes bien placées. 

Le trafic ferroviaire à l'ouest de 
Moscou a aussi fait l'objet de bom-

Berlln, 6 Juillet. — Selon les In-1 bardemenu Incessante. Plusieurs 
formations fournies par le haut rom- trains chargés de matériel de guerre 
mandement, les troupes allemandes I Important, qui s e dirigeaient vers le 
et alliées Ont, en plusieurs endroits, front, ont fierai lié .-.près avoir été 
franchi le Don et créé sur la rive i atteints par des coups direct» ; de 
orientale du fleuve, des têtes de pont j nombreux vagons ont pris feu. Cette 
qui servent de point de départ à de! ligne de chemin de fer, oéja si 
nouvelles opérations offensives. éprouvéo au cours des attaques pré-

La grand' vol , .i- ......,,„„„.,.„•.„., oédente», a de nouveau été lnter-
par route et pir fer de Moscou a T O « n P u e e n plusieurs points. En o u -
. . . . . . . . . .•... . .>„ ^re, des aiguillages et des dépendan

ces de chemin de fer ont été gra
vement endommagés. 

L'aviation allemande a remporte 
hier d'importante succès contra les 
forces aériennes bolchevlstea. 

Les Soviets ont perdu 135 avions, 
dont 127 ont été descendus en com
bats aériens . 5 abattus par la D C A . 
et les 3 autres détruits au sol. Qua
tre appareils allemands ne sont pas 
rentrés à leur base. 

Bangkok. 9 Juillet. — Lundi ma-1 delà été ai 
n. le comité exécutif du Congrès i délibérera 

nonce, le comité exécutif, mais non hindoue. Ses membres sont; 
au, sujet des décisions élus par le gouvernement brttannl-

. 1 ! 

géant que le gouve7nemen"t bntanû;: ' n l u o n ^ l s T n ^ . ' m t é r e ^ o n c "n^l!' 
tiens avec Oandhl en présence du: que M „ U n des Indes s'il veut art- lement à ces changements dans ce 

. • ! .. . . ? ? * ' P r a S a d ' * * m*>°-<1" <lu« '« P»"l du Congrès n/orga- conseil exécutif. Au surplus .les six 
rite des dirigeants, et parmi eux le nlse un nouveau mouvement de dé- nouveaux membres de ce comité 
• " t . ' ^ " K . A " d ' S O I U a m V é S ! s o b * l s s « n < : e civile. , o n t anglophiles et ne représentent 

. . . . nullement le . peuple hindou De 
LInde entière attend avec lmps-[ La nominat ion même, la nomination du premier 

ITZ i " „ 2 7 , q U 1 f r O D t *""** d e qne lqnes Hindous anglophi les ministre de la défense nationale hin-
« ? a S 1 » H ^ ^ , c o m m ' n c « i des postes « °"e ne signlfle rien puisque Wavell 
et dont dépendra la politique future | » ««* P»"*» r e 5 t e encore ministre d e l s guerre 

d importance secondaire L'orateur poursuit en disant que ce 
ne modifiera pas l'attitude ministre de la défense natonale ne 

de l'Inde nationaliste . S'occuperait que des questions 
Le porte-parole de la Ligue d'Inde- c e s s o l r « ' »lOT1> 1 u e '« 8*n*™l W 

parti ïressiste. Ainsi qu'il 

vell conserverait encore le contrôle pendance hindoue a parlé, dans uns . , ,1 , . . ' , „ . . Z ,17 ^onyo.e 
conférence radiodiffuse. ** i . V,™,,! ».ur. 5» troupes et la défense générale conférence radiodiffusée, de la nomi
nation de si de l'Inde. En ce qui concerne la no' 

I h C o V a l i i n r ^ s e l l ^ S ^ % ? J< J ^ f " * « « » • 
du vice-roi et de l'envol à Londres au sein d u cabinet de guerre bri

tannique et du conseil de guerre du r o r . r o ^ ^ . „ n f - t . f T _ - j a- ..*. l a m i H j u c C I u u t-uuat- i i ue K u c r r e a u 
r T ï T n L 2 , y T . l T ? , - ™ « ^ ><> Porte-parole hindou fait r.ique et d'un délégué des princl observer que ces personnages ont été 

d T ^ , ^ ^ u e r r b r , r r n , q P u e r t : : = £ n ^ T S " " ^ S " 
du conseu de /uerre du Pac.n'quV ™ ? £ ^ ^ i ï Z S i ï X 

L orateur a déclaré que le gouver- Pour conclure, l'orateur déolare que 
Jiement britannique fals i l t fausse; le peuple hindou ne se laissera pas 
route en croyant que ces mesures lui leurrer mais qu'il est plus que Ja-
rallleralent l'opinion de 1 Inde n s - msls résolu à faire échec à la maln-
tlonaliste. Le comité exécutif du mise britannique et à rétablir l'indé-
vice-rol est une Institution ar.glalse.i pendance de l'Inde. 

LA BA TAILLE D ÉG YPTE 

Les port» du, Caucase 

sont bombardés 
Berlin, 6 Juillet. — Dans les eaux 

de la mer Notre, des avions de com
bat allemands ont bombardé des 

(Lire la sait* page 2 . ) 
Des habitants qui avaient foi Sébastopol retournent c h e i e u 

a r e c le peo qa'ils ont p a sanver. (pn. weltbUd) 

Le Parti populaire français ILa narine japonaise 

in1nwwannan»»wlrsa-*a! 
Parîs. 8 Juillet. — Le Parti popu

laire français, que M. Jacques Do-
rlot fonda en 1938. en pleine époque 
de Front populaire, a célébré son 
anniversaire aux arènes de Lutéce. 

Il présente aujr>ud'hui cette carac

téristique d'être le seul parti exls- ' Toklo, 6 Juillet. — La marins Je 
tant et aglsaim en France, dans les PonsJse a Joué un rôle des pas» 
deux zones et dans l'Empire. Enfin, ! importants dans les opérations sjsjjt 
ses dirigeants peuvent dire que, a s -

LA RELÈVE DES PRISONNIERS 

La réussite du volontariat 
permettra au gouvernement 

de réaliser sous sa seule autorité 
la CONCENTRATION 

etleRECLASSEMENT INDUSTRIELS 

déclare M. LAVAL 
d a n s u n e c i r c u l a i r e 

o ù i l p r é c o n i s e l e d é p a r t 

puis 1938. Ils se . placèrent dans 
grand courant historique du monde 
moderne et que, pour être a la h a u 
teur des circonstances, lis n'ont eu 
rien S changer S leur façon d'être, 
de penser et d'agir. 

Il est Incontestable que le P. I 
P. F., avec ses quelque 200.000 adhé
rents, représente en France une force 
saine qui ne demande qu'à se déve
lopper et dont le chef n'aura pas 
peur, à l'heure propice, de prendre 
aes responsabilités. 

Ses ennemis le savent tout com
me ses amis. C'est pourquoi les diri
geants, les militants et les œuvres 
du P.PF. sont la cible préférée des 
€ tueurs » communistes. 

M. Do'-lot n'assistait pss à la réu
nion. Il effectue en ce moment une 
tournée d'inspection des légionnai
res français. C'est le secrétaire du 
parti. M. Jean Fossatl, qui prit la 
parole à sa place. Il affirma no
tamment : 

Quelle que soit la talUe des 

se sont déroulées s u cours 
années que dure 1s conflit suas» 
Japonais. 

Pendant cette période, l'svlstlom 
de la marine Japonaise s abattu oO 
détruit au sol 2.154 avions siiiisusWf 
ainsi, elle a obtenu la suprématss 
aérienne complets en Cttfns. 

Peu de temps après la début d u 
conflit, toute la flotta ds T i l n i s f 
Ksi Chek, composée ds 7 croiseurs. 
Jaugeant au total 100.000 tnmnss, e> 
été anéanties par les forces navales 
nippones. Le Japon a donc oocqids 
ls maiirise navals. 

Les unités fluviales Jipimslsss 
jnssl ont Joué un rôle prépondérant 
dons les opérations contre Isa trem
pes de Tchoung-King. Elias ont 
truit plus de 7 MX) min 
dans le Tang-Tsé, le Psarl, 
Min e t d'autres eaux fluviales. 

Fructueuse» attaqnes 

dans le Honaa et le Koaaags i 
Toklo, 8 Juillet. — Selon Isa der

niers rapports parvenus d u frotta 

t m
r t . ^ U o r i q s o n ^ f T \ ^ J . a P a " e ^ S - d f f r u ' i r u ^ . t ï ï . 2 à t 

trie, nous sommes plus fermes que j w _ , h . i . . a .« s i„ui»» 
jamais dans notre résolution farou- ^ ^ J " , , V J L » ] * * ' 

d ' o u v r i e r s e t d e c a d r e s p a r é q u i p e s d ' u s i n e s 

le nouveau ucrilaire général 
à la consommation. La deuxième zone de défense 

DEL ALAMEIN 
U n p e u p l e h é r o ï q u e atteinte parles troupes del'Axe 

Quand, il y a trois ans, le peuple 
finlandais, conduit par un chef 
valeureux, se leva comme un seul 
homm* pour résister à l'agression 
des Soviet*. Vunivers entier célébra 
son héroïsme et tr&piçna d'enthou
siasme aux nouvelles de son admi
rable résistance. Ce seroit vraiment 
avoir la mémoire trop courte Que 
de ne pas se rappeler les articles 
débordant de lyrisme des journaux 
français, belges, anglais, améri-t 
calas , gui ne trouvaient pas assez 
d'éplthétes élogieuses, esses de 
comparaisons historiques pour his
ser sur te pavois les représentants 
magnifiques d'une race libre et 
indépendante. Les reporters des 
Ktats-Unis traversèrent en hâte 
rAtlantique pour suivre, aux côtés 
de leurs confrères de Grande-Bre
tagne, une campagne qui passion
nait l'opinion de l'ancien et du 
nouveau monde. Il faut se reporter 
à la guerre que les Boérs ont sou
tenu contre les Anglais pour re
trouver dans les foules de fous les 
pays {expression d'un semblable 
intérêt. 

Pour passer au secours de la Fin
lande, injustement attaquée, com
me jadis pour aider les défenseurs 
dm Transvaal. dot comités se for
mèrent «o*r envoyer sur la front 
de vatadle des volontaires, dés 
infirmières, des subsides et du ma
tériel, malheureusement, ces gestes 
généreux ne turent la plupart du 
temps que «es gestes. Une diploma-

i qu'Us ne sa 

mouvement. D'ailleurs, les événe
ments se précipitèrent et, maigri 
de sublimes efforts, l'héroïque na
tion, submergée par le nombre, fut 
contrainte à une paix humiliante. 

La Finlande a pris sa revanche 
depuis. Se rangeant délibérément 
aux côté de l'Axe, son gouverne
ment s'est mis courageusement au 
travers des menées de VU.R-S.S. 
Le peuple finlandais, après une 
courte pause, a repris les armes et 
les braves soldats du maréchal 
Mannerheim ont combattu pour 
libérer le territoire de loccupation 
bolchevique. 

Et depuis deux ans, l'armée fin
landaise tient avec succès le sec
teur nord de cet immense front qui, 
après avoir opposé une infranchis
sable barrière aux hordes soviéti
ques, se disposant à envahir 
{Europe, se transforme aujour
d'hui en une énorme machine 
offensive. 

Mais, tandis que la sympathie 
des peuples européens va de plus 
en plus vers les Finlandais, dont 
les sacrifices méritoires collaborent 
à l'oeuvre commune de sauvegarde 
et d'organisation. VAngleterre et les 
Etats-Unis, reniant leur ancienne 
attitude et leurs anc iennes prontes-
je», se prononcent officiellement 
contre eux et les combattent. 

Entre les Soviets persécuteurs et 
la petite Finlande, qui se défend 
et veut secouer un joug pesant, 
Londres et Washington choisissent 
les Soviets. 

- s » » 

Berlin, 6 Juillet. — Le hsut com
mandement des forces srmées du 
Reich communique ce qui suit : 

Les troupes allemandes et italien
nes sont parvenues- à enrayer des 
attaques de tanks ennemis dirigées 
contre les point» de percée des trou
pes de l'Axe, au centre des positions 
d'El-Alameln. Plusieurs tanks amé
ricains ont été anéantis au cours de 
ces combats. 

i Des avions de combat et d'assaut 
ont soutenu les formations de l'Axe 
en attaquant les rassemblements de 
troupes ennemies dans la région au 
sud d'El-Alamein. Les colonnes de 
ravitaillement qui essayaient de 
maintenir les communications avec 
les soldats britanniques retranchés 
entre la côte et la dépression de 
Kattara ont été attaquées à plusieurs 
reprises s u moyen de bombes de gros 
calibre. De nombreux Incendies et 
de fortes explosions ont été observés 
parmi les colonnes chargées de muni
tions et de carburants. 

Plusieurs batteries de D. C. A. qui 
avalent été établies dans les terrains 
rocailleux et couverts de buissons au 

I sud-ouest d'El-Alamein pour se dé-
i fendra contre les formations moto
risées allemandes et Italiennes ont 

i été mises hors ds combat par des 
, coups directs. 
I Cinq avions ennemis, dont quatre 
! c Spltflre s. ont été abattus par des 
' chasseurs allemands au cours ds 

combats aériens. 

Une vue générale de la situation 

Berlin, 6 Juillet. — La situation 
> militaire en Afrique du Nord contl-
. nue à t trs Jugée favorablement 

positions d'El-Alameln aient pria un 
caractère très acharné. Le général 
Auchlnleck a Jeté toutes les réser
ves disponibles des garnisons égyp
tiennes et probablement également 
des parties de la IX* armée d'Orient 
dans cette bataille qui est menée 
autour de la c Porte Verte > d'Egypte 
pour l'accès dans le coeur du terri 
tolre égyptien : la vallée du Nil. 

SI les Anglais livrent dans cette 
dernière ligne de défense svant 
Alexandrie une résistance aussi rude 
cela apparaît dt>mme compréhensible 
d'après l'état Oe la situation. 

Cependant, t Berlin, on est cer
tain que Rommel ne se laisse pss 
influencer par cette situation dans 
la poursuite de son pian militaire 
Se» troupes ont, avec la plus grande 
bravoure, ouvert l'offensive contre la 
position d'El-Alamein et elles ont 
réussi déjà, dans le secteur central, 
s fsire des brèches importantes dans 
les lignes encolles. Sam se laisser 
arrêter par les fatigues très considé
rables qu'elles ont éprouvées du fslt 
du rythme rapide de leur marche 
en avant dans le désert sur des nss. 
tsnees de plusieurs centaines de kl-
lométres, elles ont poursuivi ls com
bat dont l'âpreté s'est accrue parce 
que, probablement, des renforts ont 
été amenés des deux cotés, opérs-
tlons dans laquelle le h s u t comman
dement britannique a pour lui l'a
vantage des lignes ds ravitaillement 
plus courtes et plus favorables. 

(Lira la mi te nage 2 . ) 

che de mener victorieusement son 
combat qui est devenu le notre. 

» Trop de gens se contentent au
jourd'hui d'être à la mesure ds la 
France vaincue, parce que la plupart 
des Français sont restés Inactueis. > 

H demanda à ses milliers d'audi
teurs : 

« N'êtee-vous pas frappes que l'on 
parle toulours de la France au passé 
et du passé de la France lorsqu'il 
s'agit de l'Europe nouvelle. Combien 
même parlent encore de ls Républi
que, ne se rendant pas compte 
qu'elle est morte et bien morte I » 

(Lire la «aite page 2.) 

provinces du Honan e t du ! 
Les attsques Japonaises ont turtotxS 
été dirigées contre les basas sérssfs* 
nés s.tuées entre Canton et B a n * 
kéou et contre la ville de Kvetung; 
capitale du Kousngsl. 

— M™- u maréchale Pétant a issuag 
lundi à une messe des G-uardlans es» 
lébrée S l'église ds U Major» * Arles. 
Accompagnée des autorité* elle s'est 
rendue ensuite su théâtre antique- sej 
a eu lieu devant 4.000 pgiwmasa tsst 
spectacle provençal. Le marquis es) 
Baroncelll. des guordlans et a s asas» 
breuses Artésiennes dans leurs plue 
riches stours formaient un n u i s i s «Y 
la maréchal* et aux diverses pesas**» 
aslltss. 

C'EST POUR VOUS QUE S'OUVRIRA 
AU PALAIS DES BEAUX-ARTS, A LILLE, 

L'EXPOSITION INTERNATIONALE 
« LE BOLCHEVISME CONTRE L'EUROPE » 

Le docteur Lejr, chef dn Front dn travail a l lemand, sort d'une 
usine de la région parisienne, où il t 'est adressé a a z travailleurs 

français . , (Ph. s:pfco). 

Le centre d'in/ormatlon du trarall 
français en Allemagne communique 
ce qui suit : 

Le chef du gouvernement, M. Pier
re Laval, vient d'adresser aux prési
dents et aux directeurs responsables 

creuser dans le plus bref délai pos
sible. 

> Du point de vue de la fraternité 
française, sans laquelle 11 n'y a pas 
de nation française, les volontaires 
offrent leur travail pour que finisse 

^c îtéTd-org^^ !i*re/2E: SLSS ,r^: 

Les bolchevls tes 
ont perdu 127 avions? 

en un Jour 

circulaire leur demandant de 
faire les Interprètes de sa pensée en 
exposant aux ingénieurs, employés, 
cadres et ouvriers, les raisons de 
solidarité nationale et le* raisons de 
solidarité professionnelle qui doi
vent provoquer le dépsrt des tra
vailleurs volontaires pour l'Allema
gne en vue ds la relève des pri
sonniers. 

5.000 prisonnier* i libérer 
sont désigne* 

< La relève est prête, écrit M. 
Pierre Laval, e t ceux qu'elle doit l i 
bérer sont déjà désignés. 5.000 de 

trlotes. Les Jeunes hommes, les céli
bataires, tous ceux qui. depuis le 
1*' septembre 1939, ont eu la Joie 
de rester A leur foyer, doivent com
prendre qu'une expatriation tempo
raire dons de bonnes conditions ma
térielles est un sacrifice très limité 
au regard du service qu'attend le 
pays, o u si on le compare aux souf
frances morales que depuis deux ans 
endurent nos prisonniers, s 

La concentration industrielle 
Le président Laval, soulignant e n 

suite la gravité de la situation éco
nomique du pays, fait oh sérier que 
la réussite du volontariat pour 

Le maréchal Pétain a envoyé un 
Son de 100.00* francs pour contribuer 
à l'érection à Alger, d'une statu* de 

non prisonniers sont prêts à rentrer. I travail en Allemagne permettra su 
D'outre* suivront au fur e t à m e - gouvernement français de réaliser, 
sure des engagements. U est neces- • « » u l « tnl«ettve et sous sa seul* 
eaire que les résultats viennent, ra-1 autorité, la concentration Industriel-
pldes et importants. Les espoirs que I le s t le reclassement industriel que 
la* récent» accords ont pu «airs nal- I1** circonstances nous imposant. 

' ( L n Ja sans pa«a 2.) 

QUARTIER GÉNÉRAL DU FÛHRER. 6 JUILLET. — Le haut commun 
dément des forces armée* communique : 

Dans le secteur sud du front de l'Est, les opérations se Itfaiislssss 
méthodiquement. D'Important* groupes d* combat ennemis qal assst 
encerclés à l'ouest du Don sont à la veille de leur desuraotlosv Ds neav» 
velles attaques de dégagement déclenchées par le* Soviets et 
par des éléments blindés se sont effondrées. L'aviation a appeyé, aa i 
d'effectifs Importants, les opération* et s dirigé de violentes atil 
contre le trafic de ravitaillement ennemi qui «opérait par route* et SB** 
chemins de fer. 

Au nord d'Orel. l'ennemi a déclenché une attaque aa moyen I T s s t 
t snt s effectifs soutenus par de nombreux chars blindés s t des ta*saas*eu*V 

d'aviation, n a été particulièrement, au cosrs d'une m a l m a l i s e s * , ra» 
poussé avec de farte* pertes. De nom breax chars blindés ennemis ssst •*# 
détruits. Les combat* «ont encore e n cours. 

Dans la région de BJew, notre propre offensive s'est poumUvta. 
Au cours de* violent* combats s s f l f s «su s* sont Sérentés (basasses»*» 

des chasseurs allemands ont abattu sur le front a s rast , 1*7 ssssnsestt 
ennemis, tout en n'éprouvant eux-mêmes qu'une parts « s très» estant. 

En Egypte, les combat* pour la position d'EI-Asssssna a* as*smstf«ss*s» 
De* force* sérlennes ont bombardé le* Installât***** nsalas l i s t *"s»as*stv 
drts et de Port-Saïd s t ont attaqué de* wsniitsitTsilsaa e s tsxsjgt 
véhicules automobile* anglais. 

Bar l'Ile de Malte, de* raids sports ds Jour et de nuit par aes i 
de combat allemands ont i« issssnilfi -*" 


